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Homélie pour le IIIème Dimanche TO 

(Année C) 

 Au cœur de cette Semaine de prière pour l’unité des chrétiens, nous 

célébrons le dimanche de la Parole de Dieu voulu par le pape François. Que l’on 

soit catholique, protestant, anglican, orthodoxe, cette Parole de Dieu est le 

trésor commun à tous les chrétiens puisqu’à travers sa parole, c’est le Christ Lui-

même qui est présent. Comment Dieu se communique-t-il à travers sa parole ? 

Comment accueillons-nous le Seigneur présent dans sa Parole ? Laissons la 

première lecture et l’Évangile nous éclairer sur ces deux points. 

I – Comment Dieu se communique-t-il à travers sa parole ? 

a) La première lecture.  

Dans la première lecture, nous retrouvons le peuple hébreu à un moment 

important du retour de l’Exil à Babylone. Néhémie a reconstruit les remparts de 

Jérusalem, rétablit ses portes, reconstruit le Temple. Plus important et plus 

décisif que ces travaux de reconstruction, nous assistons à la première lecture 

publique de la Loi par Esdras. Jusqu’à présent, les hébreux vivaient leur foi en 

participant aux offices célébrés dans le Temple, recevant des prêtres et des 

prophètes prédications et décisions de Dieu. Les hébreux n’éprouvaient pas le 

besoin de lire les Écritures. 

Avec cette proclamation solennelle de la Loi, la communauté de foi se 

structure autour de la proclamation et de l’écoute de la Parole de Dieu. Cette 

parole est lue solennellement. Cette parole est commentée afin que tous 

puissent en vivre. Il s’agit là du commencement d’un nouvel âge où la Bible sera 

le livre de tous et la base de leur foi. 

Charnière : Dans l’Évangile, c’est bien cette situation que nous trouvons.  

b) L’Évangile 

Jésus participe à la prière des hébreux. Le jour du sabbat, dans la synagogue 

de Capharnaüm, Jésus prend part à cette prière synagogale. Prière dont le cœur 

est constitué par l’écoute de la Parole de Dieu, il se lève pour en faire la lecture. 

Lorsque les personnes présentes entendent Jésus proclamer un extrait du Livre 

d’Isaïe, tous ont perçu que cette parole retentissait d’une manière jusque-là 

inconnue. Tous les participants à la liturgie synagogale ont senti ce lien 

particulier entre la Parole de Dieu et Jésus Lui-même. Il y a une identité profonde 

entre Jésus et la parole qu’Il vient de proclamer. Jésus et la Parole ne font qu’un. 
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Jésus est le Parole de Dieu faite chair. Sans en avoir clairement conscience, c’est 

pourtant bien cela que les participants à la prière du jour du sabbat dans la 

synagogue de Capharnaüm ont goûté ce jour-là. 

Transition : Chers frères et sœurs, réunis pour la célébration de la messe, comme 

les hébreux réunis dans le Temple de Jérusalem, comme les hébreux réunis dans 

la synagogue de Capharnaüm, nous sommes rassemblés par le Seigneur pour 

l’accueillir dans sa Parole. Comment l’accueillons-nous ?  

II – Comment accueillons-nous le Seigneur présent dans sa Parole ?  

a) Notre attitude physique. 

Au moment de proclamer la Loi dans le Temple de Jérusalem, toute la foule 

se lève. Avant d’être lue, cette parole est acclamée. La liturgie chrétienne est 

héritière de cela. Pour la proclamation de l’Évangile, nous nous levons, nous 

tenons debout. Sa proclamation est précédée par une acclamation adressée au 

Seigneur, le chant de l’alleluia qui signifie « Louez le Seigneur ». Si nous nous 

tenons debout pour la proclamation de l’Évangile, alors que nous sommes assis 

pour les autres lectures, c’est parce que le Christ Lui-même est présent dans 

cette lecture. Si sa proclamation est entourée d’un certain nombre de rites : la 

lumière des cierges, l’encens, c’est pour honorer le Christ Lui-même qui est la 

lumière de nos vies (d’où la présence des cierges allumés) et nous le 

reconnaissons comme notre Dieu (d’où la présence de l’encens). Ces rites de la 

liturgie catholique sont des moyens de marquer notre déférence envers le Christ 

présent dans son Évangile mais aussi l’expression de notre foi en Lui.  

En ce dimanche de la Parole de Dieu, en cette Semaine de prière pour l’unité 

des chrétiens, il nous faut redécouvrir le sens et la portée de ces rites qui 

entourent la place centrale de la Parole de Dieu. Il s’agit de vivre cette 

proclamation de l’Évangile avec notre corps, avec nos sens car c’est bien toute 

notre vie, dans ses différents aspects, qui est appelée à recevoir la parole que le 

Seigneur nous adresse. Deux questions se présentent à nous :  

• Lors de la proclamation de la Parole de Dieu, alors que le Seigneur se rend 

présent dans sa parole, quelle est mon attitude ?  

 

• Qu’est-ce que mon attitude extérieure donne à voir de ma foi au Seigneur 

présent dans sa Parole ?  
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Charnière : A-côté de ces attitudes extérieures, de ces rites qui entourent la 

proclamation de l’Évangile, il nous faut être attentif à notre attitude intérieure à 

l’égard de la Parole de Dieu. 

b) Notre attitude intérieure. 

Après la proclamation des lectures, la personne qui vient de lire dit « Parole 

du Seigneur » et nous répondons « Nous rendons grâce à Dieu ». A la suite de la 

proclamation de l’Évangile, le prêtre dit ou chante « Acclamons la Parole de 

Dieu » et nous répondons « Louange à toi, Seigneur Jésus ». Il convient d’être 

attentif à ces paroles que nous prononçons en réponse à la proclamation de la 

Parole de Dieu. M’appuyant sur ces réponses que nous faisons à chaque 

eucharistie, deux questions se présentent à nous :  

• Comment nous préparons-nous à l’écoute de cette « parole du 

Seigneur » ? 

 

• Est-ce que réellement « nous rendons grâce à Dieu » pour la parole qu’Il 

vient de nous adresser ?   

 

Conclusion : Au cœur de cette Semaine de prière pour l’unité des chrétiens, en 

ce dimanche de la Parole de Dieu, que le Seigneur nous dispose à L’accueillir dans 

sa Parole, à en vivre davantage, et à en donner le témoignage par une fraternité 

renouvelée avec nos frères chrétiens. Amen.  

 


